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Adriana VINÇON 
Responsable du projet Gazette 

Association du DJCE Rennes – 

Promotion 2025-2026

Cet te année, la promot ion 
2025-2026 du Master 2 DJCE 

de Rennes a souhaité donner 
naissance à un nouveau projet 
éditorial : la Gazette du DJCE 
Rennes.

À travers cette publication, notre 
ambition est simple : créer un 
espace d’expression et de réflexion 
autour de l’actualité juridique, tout 
en mettant en lumière la vie et les 
initiatives qui animent notre for-
mation. Le DJCE est un parcours 
exigeant, tourné vers le droit des 
affaires et étroitement lié au monde 
professionnel. Il nous semblait 
naturel de prolonger cette dyna-
mique par un support qui permette 
de partager nos analyses, nos 
expériences et les temps forts de 
notre année.

Cette gazette est ainsi pensée 
comme un lieu de dialogue entre les 
étudiants du DJCE Rennes et 
l’écosystème qui l’entoure : avocats, 
juristes d’entreprise, cabinets d’af-
faires, anciens du master et plus 
largement tous ceux qui s’inté-
ressent aux évolutions du droit des 
affaires.

Au fil de ces pages, vous trouverez 
des analyses de sujets juridiques 
actuels, des retours d’expérience 

sur les concours et projets auxquels 
nous participons, ainsi que des 
éclairages sur la vie du master et les 
initiatives portées par notre pro-
motion.

La Gazette est également le fruit 
d’un travail collectif. Elle a été 
imaginée, structurée et rédigée par 
les membres de l’équipe éditoriale 
de l’association du DJCE Rennes, 
animés par l’envie commune de 
produire un contenu rigoureux, 
accessible et utile pour nos lecteurs.

Nous espérons que cette première 
édition sera le point de départ d’un 
projet appelé à s’inscrire dans la 
durée, et qu’elle contribuera à 
renforcer les liens entre les étu-
diants du DJCE Rennes et les 
professionnels qui suivent et accom-
pagnent notre formation.

Très bonne lecture à toutes et à 
tous.



 L’équipe 
Éditoriale

Sarah ROBERT 

Elena KHOURY Emilie LE BELLEC Adriana VINÇON Adrien CHEVREUIL 

Mathéo RICHARD Aurélie CABON Camille PILLAULT Doria BLANC 

Leelou DROUET Manon CHAMPAGNE Emma DIZY Elise GARNIER 

Sophie HAUDEBAULT 
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WEI 2025 : lancer l’année du DJCE 

A près s’être réunis à l’université pour 
assister à la remise des diplômes des 
anciens M2 du DJCE, direction Baud 

dans le Morbihan pour le week-end d’in-
tégration 2025 ! 

L’objectif : rencontrer les M1 et partager avec 
eux des moments aussi chaleureux et 
conviviaux que ceux vécus l’an dernier. 


Après avoir dîné ensemble au gîte, les 
étudiants se sont réunis autour d’un jeu 
consistant à retrouver un maximum d’étu-
diants de M1, à partir d'anecdotes rédigées 
par eux. Une belle occasion pour les deux 
promotions d’apprendre à se connaître avant 
la soirée dans une ambiance rythmée par les 
rires et des récits surprenants.

  

Le lendemain, les étudiants ont pu profiter du 
gîte avant de découvrir l’activité préparée par 
le pôle event de l’association du DJCE. Tout 
l’après-midi, ils ont pu évoluer en équipe à 

travers diverses activités comme le parcours 
du combattant, des jeux d’agilité, d'équilibre, 
des trampolines et des structures dans les 
arbres. Un moment fédérateur durant lequel 
les équipes ont dû faire preuve de cohésion, 
d’entraide et d’esprit d’équipe pour relever 
chaque défi.


De retour au gîte, repos bien mérité pour les 
étudiants qui ont pu continuer de s’amuser 
avec des jeux de société et profiter de la 
piscine. La soirée s’est poursuivie autour 
d’un barbecue partagé tous ensemble. 
Habillés aux couleurs emblématiques rouge 
et blanche du DJCE, les étudiants ont 
immortalisé le moment lors d’une séance 
photo collective. Ils ont ensuite découvert 
l’activité surprise organisée par les M1 : un 
“danse avec les stars” façon DJCE, réu-
nissant des binômes M1/M2, soutenus par un 
public plus qu’enthousiaste. 


Une soirée qui a clos en beauté ce week-end 
d’intégration 2025 ! 


WEI 2025 : créer l’esprit DJCE



 

Paris - Bruxelles
Présentation du voyage02



Paris, capitale du droit des 
affaires : retour sur les visites 
professionnelles du DJCE 

Visite de la direction juridique 
d'Hermès 

Les étudiants du DJCE ont débuté leur 
séjour à Paris par une rencontre avec la 
direction juridique d’Hermès.  

Les étudiants ont ainsi pu découvrir l'histoire de 
la Maison Hermès, son organisation interne et 
celle de sa direction juridique, ainsi que la 
diversité de ses activités. 

La direction juridique d'Hermès assure la 
sécurité juridique des activités du groupe à 
l'échelle mondiale. Placée sous la responsabilité 
d’un Directeur Juridique Groupe, elle est 
principalement centralisée à Paris, tout en 
s'appuyant sur des relais régionaux situés dans 
les zones géographiques clés, notamment en 
Asie et en Amérique du Nord.  

L'organisation interne se structure pour répon-
dre à la dualité du groupe, entre ses différents 
métiers de création et ses impératifs de groupe 
coté. Elle comprend des pôles dédiés à l’ac-
compagnement opérationnel des divisions 
(maroquinerie, parfums, horlogerie, etc.), ainsi 
que des pôles d'expertise technique. Ces 
derniers couvrent des domaines spécialisés tels 
que le droit des sociétés, les opérations de 
fusions-acquisitions, le droit immobilier pour le 
réseau de boutiques, ainsi que la conformité et 
la protection des données personnelles. 

Une part importante de l’activité est consacrée à 
la propriété intellectuelle. Cette équipe veille à 
la protection des créations et des marques du 
groupe, tout en coordonnant les actions de lutte 
contre la contrefaçon. Parallèlement, la direction 
juridique encadre les contrats de distribution 
sélective et s'assure de la conformité des 
pratiques commerciales avec le droit de la 
concurrence. 

L'ensemble de la promotion du DJCE de Rennes tient à remercier sincèrement la direction 
juridique d'Hermès, ainsi que les cabinets White & Case et De Pardieu Brocas Maffei, pour 
leur accueil, leur disponibilité et la qualité des échanges qu'ils ont su offrir aux étudiants 
lors de ce séjour parisien. 



Visite du cabinet d’avocats White & 
Case 

L e séjour à Paris s’est poursuivi par une 
visite du cabinet d’avocats White & 
Case.


White & Case est un cabinet d'avocats 
international implanté sur les principaux 
marchés mondiaux. L'organisation s'appuie 
sur une structure transfrontalière et des 
équipes composées d'avocats qualifiés en 
droits locaux, américain et anglais. Cette 
configuration permet d'accompagner les 
clients dans leurs opérations nationales ou 
internationales. Le cabinet intervient sur des 
dossiers complexes, en conseil comme en 
contentieux, en proposant des solutions 
adaptées aux problémat iques mult i -
juridictionnelles. 


Son approche repose sur le suivi des besoins 
clients et l'accompagnement de leurs projets.

Lors de la visite du Cabinet, les étudiants du 
DJCE ont bénéficié de présentations 
détaillées sur les départements suivants : 


- Restructuration financière et insolvabilité

- Arbitrage international

- Propriété intellectuelle

- Criminalité en col blanc / enquêtes

- Corporate / M&A

Visite du cabinet d’avocats De 
Pardieu Brocas Maffei 

L es étudiants du master 2 DJCE ont pu 
bénéficier d’une présentation du Ca-
binet d’avocats De Pardieu Brocas 

Maffei. 


De Pardieu Brocas Maffei est un cabinet 
d'avocats français indépendant spécialisé en 
droit des affaires. Fondé en 1993, il dispose 
de son siège social à Paris (Avenue d'Iéna). 
Le cabinet compte environ 170 avocats, dont 
une quarantaine d'associés.


Lors de cette rencontre, les étudiants ont eu 
la chance d’assister à une présentation de 
plusieurs activités du Cabinet, plus spé-
cifiquement : 


- le Debt Finance et Développement et 
Financement de projet par Maitre Payen, 


- le Corporate M&A et Private Equity par 
Hugues de Fouchier, 


- la Fiscalité par Felix Godard 

- le Contentieux par Thomas Testaud de 

Marchain. 




À la rencontre des acteurs du 
droit européen : retour sur 
Bruxelles 
Visite de la Délégation des 
Barreaux de France (DBF)  

Basée à Bruxelles, la Délégation des 
barreaux de France (DBF) est une 
association internationale de droit belge 

qui assure la représentation des 74 000 
avocats français auprès des institutions de 
l’Union européenne. Fondée en 1983 par le 
barreau de Paris, elle fédère aujourd'hui 
également la Conférence des bâtonniers 
(depuis 1993) et le Conseil national des 
barreaux (depuis 2003). Elle agit comme 
interface privilégiée auprès du Parlement, de 
la Commission, du Conseil, de la CJUE et de 
la Représentation permanente de la France.

 

La Délégation des barreaux de France (DBF) 
articule son action autour de quatre missions 
stratégiques :

- Représentation d'intérêts : Elle porte la 

voix des avocats français auprès des 

instances européennes et soutient les 
experts nationaux au sein du CCBE, 
organisme défendant plus d'un million 
d'avocats à l'échelle européenne.


- Expertise juridique : La DBF accompagne 
les praticiens en produisant des analyses 
approfondies sur la législation européenne, 
les règlements et la jurisprudence relative 
aux droits fondamentaux.


- Formation continue : Elle organise des 
séminaires pratiques animés par des 
experts et des fonctionnaires européens.


- Information et veille : Elle assure une veille 
hebdomadaire via la newsletter « L’Europe 
en Bref » et édite « L’Observateur de 
Bruxelles ». Cette revue trimestrielle de 
référence a été reconnue par la doctrine 
comme l'une des plus influentes auprès de 
la Cour de justice de l'Union européenne 
(CJUE).




 



Visite de la Commission européenne 

L a Commission européenne est l’organe 
central de l'Union européenne. Elle veille 
à la bonne application du droit et des 

politiques de l’Union par les Etats membres, 
en assurant le respect des traités. C’est 
également elle qui gère le budget de l’Union 
et le représente sur la scène internationale, 
notamment lors des négociations d’accords 
avec des pays tiers. Surtout, la Commission 
européenne détient le pouvoir d’initiative 
législative : elle présente ses propositions au 
Parlement et au Conseil, qui devront les 
approuver, après d’éventuels amendements 
réciproques.


Les étudiants ont été accueillis au cœur de 
cette institution. Ils ont assisté à une 
présentation sur le processus décisionnel et 
législatif de l’Union européenne et il leur a été 
rappelé la fonction, ainsi que le rôle concret 
de chaque organe. Cette immersion a permis 
de mieux comprendre le rôle essentiel de la 
Commission dans la construction et la mise 
en œuvre des politiques européennes.


Ils ont ensuite pu s’interroger sur les 
différentes facettes de l’entrepreneuriat et 
échanger sur l’impact de la Commission sur 
celui-ci, par la législation en vigueur, mais 
également par la mise en place d’aides 
européennes aux entreprises. 

Visite du cabinet d’avocats Gide 
Loyrette Nouel 
avec Me Marc-Antoine de Chillaz, Arnaud 
Van de Putte et Mélanie Gouraud 

L e cabinet Gide Loyrette Nouel, fondé à 
Paris en 1920, s'est imposé comme le 
premier cabinet d'avocats international 

d'origine française. Fort de plus d'un siècle 
d'histoire et s'appuyant sur un réseau de 500 
avocats répartis dans onze bureaux à travers 
le monde, il intervient sur des dossiers 
complexes de droit des affaires, à la croisée 
des traditions juridiques de droit civil et de 
common law.


Au sein de ce réseau, le bureau de Bruxelles 
occupe une place historique et stratégique 
fondamentale. Inauguré en 1967, il fut la toute 
première implantation internationale du 
cabinet, marquant sa volonté de se placer au 
centre du processus décisionnel européen. Il 
traite les dossiers des entreprises et des 

institutions liés aux régulations de l’Union 
européenne. 


L'activité de l'équipe bruxelloise porte sur le 
droit de la concurrence, notamment le 
contrôle des concentrations, les aides d'État 
et les pratiques anticoncurrentielles. Le 
cabinet intervient également en droit du 
commerce international, où il accompagne 
ses clients dans des procédures de défense 
commerciale (anti-dumping, anti-subventions) 
et des litiges devant l’OMC. Parallèlement, le 
bureau exerce une activité de conseil en 
affaires réglementaires, portant sur le cadre 
législatif de secteurs tels que les services 
financiers, le numérique ou la transition 
écologique. »






Rencontre avec M. Tanguy Van de 
Werve 
Directeur général de l’EFAMA - l’association 
européenne des gestionnaires de fonds 
d’investissement 

L 'EFAMA (European Fund and Asset Ma-
nagement Association) s'impose comme 
une référence de l'industrie européenne 

de la gestion d'actifs, un secteur qui repré-
sente aujourd'hui environ 28 500 milliards 
d'euros. En sa qualité d'association profes-
sionnelle, elle se donne pour mission de 
promouvoir les intérêts de ses membres tout 
en soulignant l'importance cruciale des 
services et des solutions de placement qu'ils 
offrent à l'économie.


Grâce à une structure de gouvernance et une 
base de membres couvrant l'ensemble du 
continent, l'organisation garantit une repré-
sentation de la diversité du secteur. Cette 
représentativité en fait l'interlocuteur des 
institutions de l'Union européenne pour toutes 
les questions relatives à cette industrie. 
Toutefois, son champ d'action dépasse les 
frontières européennes : l'EFAMA milite 
activement pour des marchés de capitaux 

mondiaux ouverts et efficaces, collaborant 
étroitement avec les régulateurs internationaux 
et les autorités de pays tiers.


Historiquement engagée en faveur du projet 
européen, l'EFAMA œuvre à l'atteinte des 
objectifs de l'UE, qu'il s'agisse de l’achè-
vement du marché unique, de la protection 
des consommateurs ou des enjeux plus 
récents tels que l'Union des marchés de 
capitaux (CMU) et la finance durable.

Sur le plan opérationnel, l'association s'appuie 
sur une équipe de vingt experts inter-
nationaux. Ce noyau central est soutenu par 
divers comités et groupes de travail où siègent 
les spécialistes issus de ses membres. Enfin, 
l'EFAMA est reconnue comme une source 
primaire de données pour l'industrie ; elle 
publie régulièrement des recherches, dont 
l’EFAMA Fact Book, et continue d'étendre ses 
capacités d'analyse par le biais de parte-
nariats stratégiques.




 

Parcours et 
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L’examen d’accès à la 
profession d’avocat 2025

L e master DJCE est un 
master pluridisciplinaire 
qui permet d’accéder à 

de nombreuses carrières juri-
diques, la profession d’avo-
cat fait partie des voies 
possibles.


Ce projet professionnel né-
cessite la préparation de 
l’examen d’accès à la pro-
fession d’avocat (CRFPA) qui se déroule lors 
de la première semaine du mois de sep-
tembre. Le programme comprend une épreu-
ve de droit des obligations, une épreuve de 
note de synthèse, une épreuve de spécialité 
et une épreuve de procédure (civile, pénale ou 
administrative selon la spécialité choisie). En 
cas de réussite aux épreuves écrites, les 
épreuves d’admission comprennent une 
épreuve d’anglais et l’épreuve du Grand Oral 
portant sur les droits et libertés fonda-
mentales. 


L’examen est accessible aux titulaires d’un 
Master 1 ce qui conduit à la possibilité de le 
présenter les épreuves écrites d’admissibilité 
avant la rentrée du Master 2 et au premier 
trimestre de l’année pour les épreuves orales.


La spécialité droit des affaires 
est majoritairement choisie 
par les étudiants du DJCE. Le 
master offre en effet l’avan-
tage par la variété des ma-
tières abordées de s’inscrire 
dans la continuité des disci-
plines étudiées en licence et 
de se préparer au mieux à 
l’examen. 


Concernant sa préparation, la 
majorité des candidats ef-

fectuent une préparation spécifique, qu’elle 
soit publique (auprès d'un institut d’études 
judiciaires) ou privée. 


L’association des étudiants du Master DJCE 
travaille chaque année avec la préparation 
privée Le Pré-Barreau en vue de faire 
bénéficier les étudiants du DJCE de ré-
ductions des prix d’inscription. 

Le CRFPA 2025 a donné lieu à la réussite de 
huit étudiants de Master 1 aux épreuves 
d’admissibilité qui ont tous été admis à la 
suite des épreuves orales !   Le Master DJCE 
félicite également les huit anciens étudiants 
du Master pour leur admission au CRFPA 
2025.


CRFPA 2025
CRFPA 2025 

16 admis sur 3 
promotions



 

FELICITATIONS A NOS ADMIS 
AU CRFPA 2025

PROMOTION 
2025/2026

PROMOTION 
2024/2025

PROMOTION 
2023/2024

ARHUR Marie GOSSET Maxence IZART Marthe KHOURY Elena

LANCELOT Maëva NEUQUELMAN Elio REALLAND Margaux ROBERT Sarah

BERTAUD Benjamin BOURLES Emma BRETIN Mathis EVENO Marie

TALARMAIN Julie TERROM Maîwen BERSANOUKAEVA Larissa

LA TORRE Valentin



Master 1 : une montée en 
compétences progressive 
Retour d’expérience M1

L e premier semestre du Master 1 s’est 
progressivement intensifié au fil de 
l’avancée du semestre, permettant une 

montée en compétences constante. Le 
niveau d’exigence plus élevé a contribué à 
mieux appréhender les attentes propres à la 
formation et à développer une plus grande 
rigueur dans le travail juridique. Les sé-
minaires ont constitué un apport parti-
culièrement enrichissant, en offrant la possi-
bilité d’approfondir les matières abordées et 
d’adopter une approche plus concrète et 
professionnalisante du droit.


En effet, la diversité des enseignements nous 
a permis d’acquérir une vision transversale du 
droit des affaires, en croisant des matières 
juridiques et extra-juridiques essentielles à la 
pratique professionnelle.

Les enseignements de comptabilité ont 
apporté une compréhension concrète des 
mécanismes financiers de l’entreprise, 
indispensable à l’analyse juridique. Les cours 
de droit des sociétés et de droit des contrats 
ont permis d’approfondir les structures 
juridiques de l’entreprise et la logique des 
opérations économiques. Enfin, l’approche 
notariale des affaires a constitué un apport 
particulièrement enrichissant, en offrant une 
perspective pratique et opérationnelle du 
droit, au plus proche des réalités profes-
sionnelles.


L’ensemble de ces enseignements a contri-
bué à renforcer notre rigueur juridique, notre 
capacité d’analyse et notre compréhension 
globale du fonctionnement de l’entreprise, 

confirmant ainsi la valeur ajoutée du M1 
DJCE.


Par ailleurs, l’enchaînement soutenu entre les 
cours magistraux, les travaux dirigés et les 
séminaires a favorisé une dynamique d’ap-
prentissage stimulante, invitant à une meilleu-
re organisation et à une implication continue, 
en cohérence avec les objectifs du Master.


Enfin, ce premier semestre a également été 
l’occasion de nouvelles rencontres et d’é-
changes entre étudiants, contribuant à une 
intégration progressive au sein du Master et à 
un environnement de travail propice à l’ap-
prentissage. Cette intégration s’est notam-
ment effectuée par la participation à des 
temps d’intégration tels que le week-end 
d’intégration et la soirée de parrainage. Ces 
moments ont favorisé les échanges entre 
étudiants et facilité l’intégration au sein du 
Master, contribuant à un cadre d’études à la 
fois sérieux et convivial. 


A présent, nous entamons le second semes-
tre qui sera dans la continuité du premier 
avec de nouvelles matières pour continuer 
notre formation transversale du droit des 
affaires. 

Pour certains étudiants, ce semestre se 
conclura par la réalisation d’un stage, offrant 
l’opportunité de mettre en pratique les 
connaissances théoriques acquises et de 
découvrir concrètement le fonctionnement du 
monde professionnel. Pour d’autres, il sera 
marqué par la préparation de l’examen du 
CRFPA, représentant une étape déterminante 
dans leur parcours et nécessitant un 
investissement particulier.




Master 2 : le départ en stage, 
une étape décisive 

 

Départ en stage des étudiants de 
Master 2 

A près plus d’un an et demi de formation 
au sein du DJCE, les étudiants de 
Master 2 s’apprêtent à franchir une 

étape déterminante de leur parcours : le 
départ en stage. À compter du mois de mars 
2026, ils intégreront des cabinets d’avocats, 
des directions juridiques ainsi qu’une étude 
notariale, pour une durée minimale de trois 
mois.


Ce stage constitue une immersion concrète 
dans le monde professionnel. Il offre aux 
étudiants l’opportunité de mettre en pratique 
les connaissances acquises au cours de leurs 
années de licence et de master, tout en 
développant des compétences essentielles à 
l’exercice des professions juridiques. Rigueur, 
capacité d’analyse, sens de l’adaptation et 
autonomie seront au cœur de cette expé-
rience.


La diversité des structures d’accueil reflète la 
richesse des débouchés offerts par le DJCE. 
Les étudiants évolueront dans des envi-
ronnements variés et interviendront sur des 
problématiques relevant notamment du droit 

des sociétés, du droit fiscal, du droit 
économique, du contentieux, de la propriété 
intellectuelle, du droit des affaires agricoles 
ou encore de la compliance.


Au-delà de l’acquisition de compétences 
techniques, ces stages constituent une 
première immersion dans les réalités du 
monde professionnel. Ils permettent aux 
étudiants de mieux appréhender les attentes 
des praticiens, de se confronter à des 
dossiers concrets et de préciser pro-
gressivement leur projet professionnel.


Enfin, ces expériences s’inscrivent dans la 
continuité des liens étroits entretenus par le 
DJCE Rennes avec de nombreux acteurs du 
monde juridique. 


Certaines de ces structures accueillent 
régulièrement des étudiants du DJCE de 
Rennes en stage et sont partenaires du DJCE 
de Rennes.






Le défi Paris-Saclay / White & 
Case : une expérience 
juridique… et collective 

Cette année, le DJCE a participé (et brillé ✨ ) 
au défi Paris-Saclay / White & Case, en se 
hissant jusqu’en finale grâce à Inès 

Hamard, Julie-Kim Le Borgne et Emilie Le Bellec, 
qui ont représenté l’équipe avec succès. Avec le 
recul, nos représentantes peuvent dire sans 
hésitation que cette expérience a marqué un 
véritable tournant dans leur manière de raisonner 
en droit, mais aussi dans leur capacité à travailler 
en équipe.

Le défi White & Case est un exercice exigeant, qui 
se déroule en trois étapes, chacune présentant 
des exigences propres. La première est une 
épreuve écrite, pour laquelle elles disposaient de 
trois semaines pour répondre à un cas pratique 
particulièrement complexe, mobil isant de 
nombreux champs du droit : droit des sociétés, 
fiscalité, droit social, droit de la concurrence, mais 
aussi droit des investissements étrangers. Cette 
phase permet d’apprendre à trouver le bon 

équilibre entre exhaustivité, pertinence et capacité 
de synthèse. Il ne s’agissait pas seulement de 
“tout voir”, mais surtout de structurer une réponse 
cohérente, hiérarchisée et opérationnelle.

La deuxième étape prenait la forme d’un oral 
devant un jury composé d’avocats et de 
professeurs, au cours duquel toutes les équipes 
participantes devaient défendre leur analyse écrite 
et répondre aux questions du jury. Cet exercice 
s’est révélé particulièrement formateur. Il oblige à 
assumer les choix juridiques, à expliquer le 
raisonnement suivi avec clarté, mais aussi à 
rebondir lorsque le raisonnement est poussé dans 
ses retranchements, voire lorsque certaines 
hypothèses sont frontalement remises en cause.

Enfin, la troisième étape consistait en la résolution 
d’un nouveau cas pratique en trois heures, dans 
les locaux de White & Case, avant une 
soutenance orale immédiate. Cette dernière phase 
met à l’épreuve la capacité à identifier rapidement






les enjeux juridiques, à proposer une réponse 
solide dans un temps très contraint et à rester 
convaincant sous pression.

Avec le recul, Inès, Julie-Kim et Emilie mesurent à 
quel point cette expérience a renforcé leurs 
réflexes juridiques. Elles ont gagné en rapidité 
d’analyse, en capacité à repérer immédiatement 
les questions juridiques déterminantes, mais aussi 
en aisance pour formuler une réponse structurée 
lorsqu’elles étaient placées face à des questions 
exigeantes. Ce challenge leur a aussi permis de 
développer une plus grande capacité à rebondir, à 
ajuster un raisonnement en temps réel et à 
défendre une position avec assurance.

Mais le défi White & Case n’est pas seulement 
une expérience intellectuelle, c’est aussi une 
aventure humaine très forte. L’équipe, à l’image de 
la promotion du DJCE, était extrêmement soudée, 
et cet esprit a été le fil conducteur du défi, du 
début jusqu’à la finale. L’entraide était constante, y 
compris à l’oral, lorsque l’une d’entre elles 
rencontrait une difficulté, les autres prenaient 
naturellement le relais. Elles ont relevé chaque 
étape ensemble, et cette cohésion a largement 

contribué à rendre l’expérience aussi exigeante 
qu’agréable.

Les échanges avec les membres du jury et avec 
les autres participants ont également été très 
enrichissants. Confronter les différentes réponses 
a permis de constater qu’en fonction des parcours 
et des sensibilités, les solutions proposées à un 
même problème complexe peuvent être très 
différentes, ce qui illustre la richesse et la diversité 
du raisonnement juridique en droit des affaires.

En définitive, le défi Paris-Saclay White & Case 
est une expérience extrêmement formatrice, tant 
sur le plan des connaissances juridiques que sur 
le plan humain et méthodologique. Nous ne 
pouvons qu’encourager celles et ceux qui en ont 
l’envie à tenter l’aventure, c’est un défi exigeant, 
certes, mais aussi une expérience collective et 
professionnelle particulièrement marquante.

Nous adressons enfin toutes nos félicitations à 
l’équipe gagnante de cette édition, dont la 
prestation a largement mérité la victoire.
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Le DJCE : une for-
mation exigeante et 
fondatrice


Maître Timbert 
é v o q u e s o n 
p a s s a g e a u 

DJCE avec une cer-
ta ine nosta lg ie. I l 
décrit une formation 
intense, exigeante et 
p a s s i o n n a n t e , a u 
cours de laquelle il a 
noué des relations 
professionnelles et 
amicales solides, en-
core déterminantes 
aujourd’hui. 


Il exprime avec grati-
tude l’impact qu’a eu 
le DJCE tant sur son 
parcours profession-
nel que personnel.

Au cours de sa forma-
tion, il développe un 
attrait marqué pour le 
droit de la concurrence et le droit social, 
avant de s’orienter vers le droit économique. 


Il passe alors la certification en droit éco-
nomique à Montpellier, discipline qui devient 
rapidement le cœur de sa pratique profes-
sionnelle.


Il souligne enfin l’importance de la marque 
DJCE, qu’il identifie comme un véritable atout 
sur le marché du travail, reconnue par les 
praticiens comme un gage de rigueur et de 
technicité.


Une première expé-
rience en entreprise 
déterminante


À l’issue du DJCE, 
Maître Timbert ne se 
destine pas immé-
diatement à la profes-
sion d’avocat. Il envi-
sage dans un premier 
temps une carrière de 
juriste d’entreprise. Il 
choisit ainsi de ne pas 
se présenter au CRF-
PA et réalise son sta-
ge de fin d’études en 
entreprise.


C’est au cours de cet-
te expérience qu’il se 
distingue particuliè-
rement. À la suite 
d’une nouvelle déci-
sion de la Cour de 
cassation relative aux 
clauses “tunnel” dans 

les baux commerciaux, 
il entreprend l’examen de l’ensemble des 
baux du groupe qui l’accueille. Cette analyse 
approfondie permet à l’entreprise de réclamer 
des sommes importantes à ses bailleurs et de 
réaliser des économies conséquentes à long 
terme.


À l’issue de son stage, la direction lui propose 
donc un CDD afin de poursuivre cette 
mission. Maître Timbert souligne à cette 
occasion l’importance, pour tout jeune juriste, 
d’essayer de se rendre indispensable. Il 
occupera ce poste pendant environ un an.


La 54ᵉ promotion du DJCE a l’honneur de vous présenter Maître Maxime Timbert, avocat 
associé chez KEROSE en droit économique et ancien membre de la 46ᵉ promotion du 
DJCE de Rennes.

PROFIL 1 : MAÎTRE 
MAXIME TIMBERT



Une approche du droit fondée sur la 
transversalité


Maître Timbert s’est distingué avant tout par 
ses compétences techniques. Il souligne la 
nécessité d’adopter une vision transversale 
du droit, particulièrement dans un contexte 
de développement rapide de l’intelligence 
artificielle.


Selon lui, la formation du DJCE, par la 
diversité et la transversalité de ses ensei-
gnements, permet encore aujourd’hui de 
mieux comprendre l’activité des clients et de 
développer des réflexes juridiques globaux. 
Cette capacité d’analyse transversale cons-
titue, à ses yeux, un atout majeur pour le 
praticien contemporain.


Au-delà des connaissances, il insiste sur 
l’importance de trouver un mentor, capable 
de transmettre avec bienveillance son savoir-
faire. Un tel accompagnement représente, 
selon lui, un gain de temps considérable et 
explique en grande partie son évolution 
rapide. Accordant une place centrale à 
l’éthique, il souligne également la nécessité 
d’évoluer dans un environnement profes-
sionnel sain.


Un métier sans routine et un engagement 
dans la transmission


Avocat en droit économique, Maître Timbert 
indique ne pas avoir de semaine type, ce qui 
constitue l’un des principaux attraits de sa 
profession. Son quotidien mêle contentieux, 
rédaction de contrats, audits et rendez-vous 
clients, sur l’ensemble des pans du droit 
économique. Il s’épanouit dans cette diver-
sité, tant par la variété des sujets que par leur 
complexité.


Parallèlement à son activité professionnelle, 
Maître Timbert intervient depuis plus de trois 
ans au sein du diplôme en droit de la 
concurrence, animé par la volonté de « rendre 
ce que le DJCE lui a apporté ». Les liens qu’il 
entretient avec le DJCE dépassent le strict 
cadre professionnel puisqu’il conserve 
aujourd’hui des relations amicales avec 
plusieurs de ses anciens camarades. Il est 
également profondément attaché à la 
transmission auprès des futurs praticiens.


L’intelligence artificielle : un outil au 
service du praticien


Face aux défis posés par l’intelligence 
artificielle, Maître Timbert adopte une position 
mesurée et non alarmiste. Il considère l’IA 
comme un outil au service des praticiens, 
notamment pour le gain de temps qu’elle 
permet sur certaines questions non stric-
tement juridiques.


Il insiste toutefois sur la nécessité de rester 
critique vis-à-vis des solutions générées par 
ces technologies, évoquant un « syndrome 
du bon élève » développé par l’intelligence 
artificielle. Selon lui, le praticien reste le seul à 
même d’avoir une vue d’ensemble et 
d’apporter une solution véritablement adap-
tée à une situation juridique donnée.


Dans sa pratique professionnelle, il raconte 
avoir pu s’appuyer sur l’intelligence artificielle 
comme outil de vérification, sans que celle-ci 
ne remplace son expertise.


Un message aux étudiants


Pour Maître Timbert, la clé de la réussite 
réside avant tout dans le fait de faire ce qui 
rend heureux et passionne. C’est ce principe 
qui, selon lui, devrait guider chaque choix de 
carrière. Il souligne enfin, en tant qu’ancien 
élève et intervenant, combien la transversalité 
des enseignements du DJCE de Rennes, 
allant parfois au-delà du strict cadre juri-
dique, constitue une richesse essentielle face 
aux enjeux actuels et futurs de la profession.


La 54ᵉ promotion du DJCE remercie Maxime 
Timbert pour ses interventions auprès de la 
promotion et sa participation à cette première 
édition de la Gazette du DJCE.



PROFIL 2 : MAÎTRE ALICE 
ROUSSEAU
La 54ᵉ promotion du DJCE a l’honneur de vous présenter Maître Alice Rousseau, 
cofondadrice du cabinet Rousseau & Sussmann et ancienne du DJCE de Rennes.

A lice Rousseau 
débute sa car-
rière en droit 

fiscal et exerce pend-
ant quatre ans au 
s e i n d u c a b i n e t 
Freshfields LLP. À 
l’occasion d’un déta-
chement de six mois 
au sein du dépar-
tement « dispute re-
solution » (conten-
tieux et pénal des 
affaires), elle décou-
vre le droit pénal des 
affaires. Cette expé-
rience, initialement 
prévue pour six mois, 
se prolonge final-
ement pendant six 
ans au sein de ce 
département.


La défense pénale avait toujours suscité son 
intérêt. Pourtant, elle en avait été dissuadée 
durant ses études, cette voie étant réputée 
« bouchée ». Son parcours démontre qu’il est 
possible de s’y faire une place avec 
détermination et persévérance.


Aujourd’hui, Alice Rousseau exerce en droit 
pénal des affaires, avec une activité 
particulièrement développée en droit pénal 
fiscal. Cette pratique s’inscrit dans le 
prolongement de ses premières expériences 
professionnelles, à la croisée du droit fiscal et 
du droit pénal, dans un contexte de 
mobilisation accrue des pouvoirs publics 
dans la lutte contre la fraude fiscale.


Elle intervient tant en 
phase judiciaire — 
préparation des audi-
tions, suivi de l’ins-
truction, contentieux 
de la nullité, audien-
ces correctionnelles 
— qu’en amont, lors 
de la phase fiscale du 
dossier, généralement 
préalable à la phase 
pénale, avec pour 
objectif d’éviter sa 
pénalisation.


Son quotidien est 
rythmé par les échan-
ges avec les clients, 
le traitement des dos-
siers et la préparation 
des audiences. Elle 
peut également être 
amenée à intervenir 

en urgence, notam-
ment dans le cadre de perquisitions ou de 
gardes à vue. Cette diversité constitue l’une 
des grandes richesses de son métier.


À l’issue de son expérience chez Freshfields, 
Alice Rousseau fait le choix de fonder son 
propre cabinet. Si elle a gardé un excellent 
souvenir de son passage en cabinet inter-
national, elle a ressenti le besoin de déve-
lopper un projet entrepreneurial et de maît-
riser pleinement son activité : choix des 
dossiers, relation clients, développement 
d’une expertise en pénal fiscal ou encore 
conception de l’identité du cabinet. L’ins-
tallation s’est donc imposée comme une 
évidence. Une aventure qu’elle partage 
désormais avec son associé, Arthur Suss-
mann.




 

 

La principale difficulté de ce projet entrepre-
neurial a été de se faire connaître afin de se 
voir confier des dossiers de grande ampleur. 
Elle souligne que lorsqu’on travaille au sein 
d’un grand cabinet — et a fortiori en tant que 
collaborateur — il suffit essentiellement de 
bien traiter les dossiers. En s’installant, on 
mesure toute l’importance du « business 
development ».  L’autre défi a également été 
de faire face à l’ensemble des tâches 
administratives liées à la gestion du cabinet.  


Alice Rousseau est convaincue que le DJCE a 
facilité son entrée sur le marché parisien. Elle 
y a vécu une très belle année, marquée par 
des intervenants passionnants. Elle appréciait 
particulièrement leurs interventions sans 
langue de bois, retraçant leurs parcours et 
évoquant aussi bien leurs réussites que leurs 
difficultés.


Le DJCE a également été pour elle l’occasion 
de nouer des amitiés durables et de faire une 
rencontre déterminante, puisqu’elle partage 
sa vie depuis 19 ans avec un ancien DJCiste.


La 54ᵉ promotion du DJCE remercie chaleu-
reusement Alice Rousseau pour son inter-
vention ainsi que pour sa contribution à cette 
première édition de la Gazette du DJCE.
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Partenaires du DJCE de 
Rennes : un engagement 
essentiel
Chaque année, le DJCE Rennes a la 

chance de pouvoir compter sur le soutien 
de partenaires fidèles, qui contribuent 

acti-vement au dynamisme et à la qualité de la 
formation. Leur engagement s’inscrit dans la 
durée et témoigne de la relation étroite qui unit le 
DJCE à son écosystème professionnel.

Aux côtés de ces partenaires historiques, pré-
sents depuis de nombreuses années et plei-
nement investis dans la vie du Master, de 
nouveaux acteurs ont rejoint cette année 
l’aventure. Leur arrivée vient renforcer un réseau 
déjà solide et illustre l’attractivité du DJCE 
Rennes auprès des professionnels du droit des 
affaires.

Au-delà d’un soutien financier indispensable, ces 
partenariats offrent aux étudiants de véritables 
opportunités d’échanges et d’ouverture sur le 
monde professionnel. Ils permettent notamment 
l’organisation de rencontres privilégiées avec 
des praticiens, d’afterworks et de temps 
d’échanges informels, favorisant le dialogue 
entre étudiants et professionnels.

Ces liens se prolongent également à travers des 
moments forts de la vie du Master, tels que le 
gala de promotion, auxquels nos partenaires 
sont régulièrement associés. Leur présence 
contribue à renforcer le sentiment d’appar-
tenance à une communauté professionnelle et à 
entretenir des relations durables.

Par ailleurs, le soutien de nos partenaires joue 
un rôle déterminant dans la participation des étu-
diants à la certification de spécialité à 
Montpellier, étape essentielle du parcours DJCE. 
Plus largement, il permet de financer de 
nombreuses initiatives portées par l’association 
et d’enrichir la vie du Master tout au long de 
l’année.

Le DJCE Rennes tient à adresser ses plus 
sincères remerciements à l’ensemble de ses 
partenaires pour leur confiance et leur enga-
gement. Leur soutien constitue un pilier essentiel 
de la formation et contribue pleinement à la 
réussite des étudiants.




